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Bienvenue dans le terrible périple du chevalier noir !

Incroyable mais vrai, Tot nous & proposé de faire la
préface **. C'est un grand honneur mais en méme
temps, cela fait un peu peur [ Pourvu qu'on ne dise
pas de bétises.

Il est temps que le monde entier découvre cet obscur
personnage | Vous saurez tout sur le chevalier noir,
le petit, le gros, le grand, et j'en passe...

Apres la version Goldector de la féte de 'animation,
voila enfin le fin du fin de la fin |

En route pour la version compiéte |

Bonne lecture a vous tous |

Et on finit avec une petite énigme : quelle est la
couleur du cheval du chevalier noir ?
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L'équipe du manga |
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ISSERING LE BRICOLEUR
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NOIRE
DU COMTE
SAVERNE.

N JE ME DEMANDE &
& TOUS CES DINGUES, B
4 A S'INSTALLER DANS £F
"8 DES ENDROITS &
PAREILS...

F  JPEUX PAS
s CROREQUILS W .
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2 POURLIMAGE. & , LA & B NN AN DL
- 4 sty DANS DES ENDROITS &|

1 & PLUS LUMINEUX, Ei
CA JOUERAIT &)

MOINS SUR

MON MORAL.

_________________

MAIS NON,
FAUT QUE CE SOIT
LUGUBRE, SOMBRE

ET PUANT !
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ToUJOURS
LE MEME
SCENARIO !

HA ! VOILA
LE COMITE
D'ACCUEIL !
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B/ BiEN VU
&/ BRICOLEUR, TU
‘|| N'AS PAS VOLE
¥\ TA REPUTATION !
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MAIS JE VAIS
TE DONNER UN
CONSEIL, ET CE
SERA LE SEUL...

.. FAIS MARCHE \ g
’ ARRIERE TOUT DE |
N SUITE OU iL T'EN TOUJOURS !
CURA. TUNES || MAINTENANT
y RIEN FACE AL \ o\ QUE J'Y SUS,
. COMTE SAVERNE ! /4 4\ 'Y RESTE !
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FAUDRAIT ETRE
DEBILE POUR
REBROUSSER

CHEMIN MAINTENANT \'
QUE JE sUiS |
DEVANT CETTE
GRANDE PORTE !
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AU MOINS, iLS
ONT LE SENS DE
L’'HOSPITALITE iCi.




TN >/ JE T'AVAIS CONSEILLE
{( >~ DE FAIRE MARCHE
=) | ARRIERE. TU VAS
V7 /I i REGRETTER DE NE
/ PAS MAVOIR
i ECOUTE.
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» ME CASSE PAS |

\ NN\  LESBURNES SiL
e ‘ﬂ TE PLAIT

. ONENA EéJA

D'AVOIR PUNI
LE COMTE
SAVERNE !

7/ JE NE PARTIRAI
| PAS D'iCi AVANT

C'EST PAS
QUE J'Y TIENNE
PARTICULIEREMENT,
MAIS L'ORDRE VIENT
DU ROI CLUSTUS !
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ORS DE TA ‘
CACHETTE ! Si TU
DISPARAIS MAINTENANT,
JE TE LAISSE LA VIE.
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JE N'AURAIS
JAMAIS CRU QU'LL
VIENDRAIT AUSSI

FACILEMENT A

BOUT DE MES
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SALE PETIT
# HUMAIN 3
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Si JAMAIS

LE MAITRE, VENAIT &
A ETRE DERANGE, &
JE LE PAIERAIS
TRES CHER...
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PAS LE CHOIX
BRICOLEUR.

iL ME FAIT PERDRE
DiX ANS DE ViE A

CHAQUE FOIS QUE JE
L'UTILISE MAIS ME REND
SURPUISSANT !

: JE VAIS ETRE
| OBLIGE DE LANCER
UN SORT DE OUF !
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AUCUNE CHANCE |
DE T'EN SORTIR... |

=L/ %1 / JE VAiS TETALER \
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k | o AT
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S - 4  CHANCE ! NiET ! JE MEN FERAI
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T'AS GAGNE,

| o J'ME CASSEr I".
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MAIS QUEL
COUILLON CE
BRICOLEUR...

L ME RESTE pwy

OUA NETTOYER \——te=——=/ C'EST BiEN LA
LE CHANTIER
QUL A LAISSE.

LE COUR..
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PREMIERE FOIS |14l
QU'ON Me FAIT /ity

LES HEROS NE

SONT VRAIMENT
PLUS CE QUIiLS
ETAIENT !

ULTIME... JE...

LE COLLIER DE |
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7 MAIS... JE... JAi \s
UTILISE MON SORT !
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| TUT'ES PAYE
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UNE PETITE BLAGUE DE
TEMPS EN TEMPS C'EST
SYMPA POUR DETENDRE
L'ATMOSPHERE !
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CROIS-MOI ! )

\ MAINS DE LA MAMA
. BWORK QU'ON
\ GARDE DANS
LE DONJON.




BIEN ESQUIVE,
BRICOLEUR...

MAIS SOUS %

CETTE FORME,
MA VITESSE
AUGMENTE AUTANT
QUE MA FORCE
PHYSIQUE !
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GA DOIT FAIRE MAL
UNE GROSSE CHUTE

\COMME CA!

)

ALLEZ l.f' ’
ViENS... /Mif
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. YA
UNE MAMA
BWORK QUI

£\ T'ATTEND !
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LE COMTE SAVERNE
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MAINTENANT
QUE JE ME
SUiS OCCUPE DU
GARDIEN...

... PASSONS AU
MAITRE DES LIEUX !
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LABORATOIRE
DE SAVANT FOU
EN HAUT DE LA

TOUR ?
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JE SUPPOSE —
QUL A MiS SON ~

DE MON iINVOCATELUR !
A

7/ TU ME DEGOUTES,
— | iMAGINER CE QUE TU

PLANTAIS MON
BRAS MECANIQUE
DANS LE DERCHE,

CA TE DELIERAIT
LA LANGUE ?

|/ CA GRATUITEMENT 2\

JE NE PARLERAI
QU'EN PRESENCE

JOSE MEME PAS

FAISAIS AVEC TES
DOUBLES !

JE VAIS ME
DEBROUILLER
SANS TOI !

DECIDEMENT,
CET ENDROIT
EST VRAIMENT
MALSAIN !




LA VACHE !
GA N'A PAS
L'AIR D'ETRE

ACOTE! /
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J L SUFFIT QUE

.
JE VAIS
PROFITER DU & )

TRAJET POUR - N A~/ JE METTE MON

\  FAIRE UNE b BRAS EN

| \\ PETITE SIESTE. K MONTAGE

_ =% D I D'ESCALIER
= AUTOMATIQUE !
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JE NE sUis
QU'UN HOMME.

1

'{ZZZ..NON... ZZZ \

. PAS TOUTES LES |

w | TROIS EN MEME |
TEMPS..ZZ
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HEIN... QUO
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CE QUE TU CROIS

\  MON AMOUR...
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SYMPA SA
PETITE DECO !

PAS DE DOUTE
POSSIBLE, ON EST
BIEN CHEZ LE
COMTE SAVERNE !

COMTE SAVERNE !
RENDEZ-\VOUS
iIMMEDIATEMENT !
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ET
DITES-MOi QUi
VOUS A FAIT CE
MiGNON PETIT
ECRITEAU, QUE JE
PUISSE COMMANDER
LE MEME !
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JAMAIS TU
N'AURAS LE NOM
DE MON EBENISTE,
MECREANT !

10 (o) SR /
MOURIR QUE DE VOIR
TOUS LES PAYSANS
DU COIN AVOIR LA
MEME DECORATION
D'iINTERIEUR
QUE MOi !

-
si——"

’,,,f
JE SUIS LE
COMTE SAVERNE

ET TOUT EN MOI
EST UNIQUE ! |




/" CAR NoUS

/  SAVONS DE

| SOURCE SURE
QUE VoUS

| .

. FAITES DU

. MAL AUX
ViLLAGEOIS !

MAIS TOi,
QUi ES-TU ?

JE SUIS LE CHEVALIER
ISSERING ! MiISSIONNE
PAR LE ROi CLUSTUS
POUR VOUS PUNIR !
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C'EST CE QUE JE FAIS,
PREVENEZ-MOi QUAND
VOUS AVEZ FiNi !
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iL Y AVAIT BIEN |
LONGTEMPS QUE
JE N'AVAIS PAS

\ RI COMME GA !
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MAIS C'EST MAIS oUi !
TOUT LE ET JE VAIS VOUS
DUMAL CONTRAIRE MON
@ VILLAGEOIS... CHER AMi ! Tobrirsn?sé&?gggun

VOUS LE PROUVER !
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C'EST QUE CETTE
HORREUR ?
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TOUTES CES
LLAGEOISES
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\VOUS LES
AVEZ TUEES...
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MATTENDAIS PAS
A CE QUE VoUS
COMPRENIEZ,
VOUS N'ETES
QU'UN RUSTRE !

| QUE SAVEZ- |

’ Vous DU
GOUT ?
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LES GENS NE
COMPRENNENT RIEN
A MON ART !

.. JE ME sUis |
—-\TEATUNE |
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SAVERNE...

i “‘QORTANT !

A PERDRE
PATIENCE ! /

il ae————

TU VAS BiENTOT
PERDRE QUELQUE
CHOSE DE PLUS
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 DISSERING |
LE BRICOLEUR !




REGARDE DANS
QUEL ETAT TU
o f | METS MA MAISON
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QUE TES
VICTIMES
SOIENT
VENGEES




TU T'EXPLIQUERAS
AVEC ELLES !
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ENCORE
UNE MISSION

> POUR CLUSTUS
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QU'AS-
TU FAIT
PAPA P
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/ QUEST-CE zhl
| QUi T'ARRIVE |

-/ C'EST PAS VRAi,
.| QUELLE CHOCHOTTE |A}=
: CEGOSSE! /=%

BABALU ! aill
REVEILLE- g %
oif ¥ \?7

J'Ai BANDE
TON DOIGT, |

TU VAS
POUVOIR
TE REMETTRE //

AU TRAVAIL !
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DU CHOIX DE
Q\ RELIGION.

JE NE CROIS PAS QUE
LA DEESSE SACRIEUR
SOIT LA DiViNiTE QUi
TE CORRESPONDE LE

/" iL FAUDRA F‘M
' QUE NoUS < ./L 7% 7
| REPARLIONS %W

\, .
flL\/ ]

LA PROCHAINE

o A ] .A
FOIS JE TE LAISSERAI '
PERDRE TOUT TON SANG, e < A A
ESPECE D'INGRAT ! A
gy ©
A CHAQUE FOIS

QUE JE ME BLESSE
.. TES MECHANTE ! ,

/Téa; SiIMPLEMENT >
PARCE QUE TU
T'EVANOUIS A LA
MOINDRE GOUTTE DE
SANG MON AMOUR.

ALORS QUE LES
DISCIPLES SACRIEURS
'VOUENT LEUR ViE

A LA SOUFFRANCE !

TU NE DOIS PAS
CHOISIR TA CROYANCE
EN TE BASANT SUR
LE LOOK BABALU,
MAIS SUR CE QUE
TE DICTE TON
COELR!




DECIDEMENT, JE NE
ME LASSERAI
JAMAIS D'ENTENDRE
TES SERMONS
MA CHERE LYSSE !




MOi AUSSI
| ‘ MAIS FAIS ‘3
[ JESUIS ATTENTION A |
{' Si HEUREUSE Q\ 0 \ MES COTES /
DE TE REVOIR ! L A S'|L TE PLAIT

\\*

/oUi, MAIS
ONEN |

PARLERA

PLUS TARD, a

JE NE SUIS
50\l &l

/ TU AS ENCORE

& . REGLE SON /

COMPTEAUN /=
GROS MECHANT ?

Sipi e
@ " TU VAS VITE ﬂ

P al : ‘ COMPRENDRE...
/ QUE VEUX- ! e

| TU DIRE /' iy % |
_:.--:‘g l: £ il :- APPQOCHEZ ’
x{ . )'s L\'"f LES ENPANTS, 4
\ N J N'AYEZ PAS
PEUR ! '

JE VAiS Vous e
PRESENTER A MA *
PETITE FAMILLE !

LYSSE, \~-;
JE VoUS |/
| PRESENTE |
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T TENEBRE

E
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% BABALU, A

S PARTIR
O D'AUJOURD’ HUI
q&. TU PEUX LES
APPELER

LS VONT \§
(VIVRE AVEC NOUS |
e\ MAINTENANT / @”




% N

... YOUS
POUVEZ
"MAMAN" !

M'APPELER




A PARTIR DE CE MOMENT,
ISSERING ET LYSSE
S'OCCUPERENT DES

QUINTUPLES COMME S'iL

S'AGISSAIT DE LEURS
PROPRES ENFANTS !

. S/
7

R L

LES TALENTS DU BRICOLEUR

S'ACCENTUERENT AVEC L'AGE
= ETiL MiT AU POINT DES
&—| EQUIPEMENTS MAGNIFIQUES !

—

LES ENFANTS GRANDIRENT,

I ET MEME Si TENEBRE
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1 PARENTS ADOPTIFS, LA
| JOIE ETAIT CHAQUE JOUR
| AU RENDEZ-VOUS ! i
. i APPREND
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]\ o ; iL FAUT BIiEN
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VRAI, iL S'EST ‘
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D'UN BOUFTOU

COMME SAC
DE FRAPPE !
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LES QUINTUPLES !

 BRASEN
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DANS LA GRANGE,
ENCORE EN TRAIN
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ON DIRAIT
QU'UN POUVOIR

S'EST DECLENCHE

. CHEZEUXEN |
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/ ET TOi P TUAS \
EULE MEME |
GENRE DE |
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NON, RIEN
DU TOUT !

CACHERAIS PAS
QUELQUE CHOSE
PAR HASARD ?
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POURQUOI JE
FERAIS CA 7!

TU ES
MON PERE !




ISSERING ETAIT TRES

INTRIGUE PAR LES
NOUVEAUX POUNOIRS
DE SES FiLS ADOPTIFS. T
IL SE POSAIT BEAUCOUP ] LES SIGNES SUR LE ViSAGE
DE QUESTIONS. : DES CINQ ENFANTS
.. _ N e INDIQUAIENT QUE CES
b il [T]: .- POUVOIRS ETAIENT LATENTS.
: CHACUN DES MOTIFS
CORRESPONDANT A
L'ELEMENT MAGIQUE DE

CHACUN DES QUINTUPLES.
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PLUS iSSERING FINALEMENT,
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POSSIBILITES COMBATIVES
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CE QU'ILS POURRAIENT
APPORTER A LA LUTTE
CONTRE LE MAL !
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liLS AURAIENT ETE
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\ AUTREMENT !

/ ON A_ TRQU\[E
l" CETTE INVITATION
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\ DELA SEMAINE /¥
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S'EMPECHER [/
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QUELQUES SEMAINES ,
PLUS TARD... -

JE TE PROMETS

~/  QUAVEC LES
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ARRETE DE
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LYSSE, NOS FiLS
VONT AVOIR BESOIN |
DE NOTRE SOUTIEN !
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\ JUSTE !
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LA PLUPART DES
PARTICIPANTS SONT
DEJA DANS L'ARENE.
iL VA FALLOIR Y
ALLER !

JE VAIS
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PREPARER
UNE PETITE
SURPRISE
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COMBATS.
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L'ECLATE !

C'EST TOUJOURS \
UN PLAISIR POUR
MOI D'ASSISTER
A CE TOURNO:I !

1 LES PLUS VALEUREUX \
\\ COMBATTANTS DE BONTA | ..
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.1 LES ANNEES PASSANT, LE

SPECTACLE NE BAISSE
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LE TOURNOiI ANNUEL DE
BONTA ETAIT TRES
APPRECIE DES HABITANTS.

iL NE S'AGISSAIT
_ A . O FINALEMENT QUE DE
ol AN A\ R N | VOIR DES JEUNES
oL 8 AN - N =/ GENS SE METTRENT
P L% ; = AR MECHAMMENT SUR LA

TRONCHE, MAIS ALLEZ
SAVOIR POURQUOI, GA
FAISAIT UN CARTON !

/ LES COMBATTANTS
4 POUVAIENT
S'OBSERVER DES |
| HEURES AVANT DE |.
PASSER A L'ACTION !
et v - g2
- J . N\ ¥
TOUT SE PASSAIT
TOUJOURS DE LA

MEME FAGON...

oU L'UN D'ENTRE
EUX DECIDAIT DE
RENTRER DANS
LE VIiF DU SUJET !
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ET LA DEDANS, LES ['%F
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SURTOUT TENEBRE
QUi SEMBLAIT ETRE
COMME UN POISSON
DANS L'EAU !
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CES ARMES SONT
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HA ! SACRE
ISSERING !
MEME A LA RETRAITE,
iL NE PEUT PAS
S'EMPECHER !

A CE RYTHME-
LA, LE TOURNO]
DE CETTE ANNEE
RISQUE D'ETRE
LE PLUS COURT
S\ DE L'HISTOIRE !
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TiENS VOILA QUi
DEVRAIT DONNER UNE
CONFRONTATION
iINTERESSANTE, LES
FRERES GROUM ONT
/ DECIDE DE S'EN

PRENDRE AUX REJETONS
DE NOTRE VgL AMi ! ‘

REGARDEZ i
DE A OFFRONS-\|
VISITE | LEUR LA MEME
LECON QU'AUX
AUTRES !

GROUM SONT
INSENSIBLES
\. A LA MAGIE ! /x
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CEST
PAS V/RAI !

UAGE \ 3l
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TES QUATRE
BOUFFONS DE
FRANGINS N'ONT
RIEN PU FAIRE...

AISSE TOMB j
COMMENT TU F
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( FLAMME

QFEU iLLE\)
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N'AURIEZ JAMAIS
DU VOUS EN

FRERES LES
AFFREUX !

PRENDRE A MES

1

/

TU CROIS <
PEUT-ETRE
MIEUX TEN |

SORTIR TOUT |
SEUL?




PAS BESOIN
DE MAGIE CONTRE
DES MAUVAIS
COMME \VOUS !

LES POINGS |
SUFFIRONT |
| LARGEMENT !

i

QUAND VOUS
VOULEZ, BANDE
D'ABRUTIS !

; LES PETITS
k [ ENTRAINEMENTS
DANS LA GRANGE
SERVi A
QUELQUE CHOSE
FINALEMENT !

29



ON VA T COUPER
L'ENVIE DE TE .
FOUTRE
DE NOUS !
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T'AS TRA\!MLLE\

\

TES COUPS DE |
POING COMME |
UN CRETIN SANS |
JAMAIS PENSER |
| A TA CONDITION |
™ PHYSIQUE ! /

4 e
T oo

! DIFFERENT
DES AUTRES !

UN PETIT
COUP DE GENOUX
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/ FRERES GROUM |
/ AVONS TRAVAILLE =% )
| " LES DEUX. ON 2
SAIT METTRE
DE BONS

COUPS...
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MAIS ON SAIT
I SURTOUT
ENCAISSER !

VOUS ETES
VRAIMENT TROIS
GROS DEBILES!
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VA REJOINDRE
TES CRETINS DE
FRANGINS !




ON A GAGNE LES
GARS, ON EST
LES NOUVEAUX
CHAMPIONS 1!
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PRISON DE BONTA

97 JENE
(| REGRETTE
RIEN !

LES FRERES
GROUM ME
RESERVAIENT LE
MEME SORT !

CEST
DE LA LEGITIME




POINT DE VUE, MAIS
TU T'EN ES PRIS A DES
CENTAINES D'iINNOCENTS,
TU ES ALLE BEAUCOUP
TROP LOIN. -

TU PENSES QUE
CA NE NOUS FAIT
RIEN DE TE VOIR
EN PRISON ?

FOUTEZ-MOI
LA PAIX !

/ DE NRAIS

| _PARENTS | '
~ FERAIENT TOUT | ;
POUR SORTIR |
LEUR FILS DE =) :
| l

CET ENDROIT ! |
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ISSERING, JE LES RESPONSABLE

CONNAIS PAR DE SES ACTES !
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QUELQUES SEMAINES PLUS TARD,
COMME POUR FAIRE ECHO AUX
| PAROLES DE SON FiLS, LYSSE
TOMBA GRAVEMENT MALADE !
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TENEBRE, JE

SAIS QUE TES \

INTENTIONS SONT
MAUVAISES.
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QUE TU VAS FAIRE,
NOUS SOMMES
TA FAMILLE !
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LAISSES PAS
LE CHOIX !

JESPERE QUE LA
oU ELLE SE TROUVE,
TA PAUVRE MERE
ME PARDONNERA !

145



i ) ; . .
_._ I U € g
1 i “_ Y
ik i A

146



TES PETITS TOURS

DE PASSE-PASSE |
NE SONT PLUS A /
LA MODE, "PAPA. /i

S e
#m\?\\ N \

147



148




149



150



151



152



|

TUES TROP Y
DANGEREUX ET
TROP FOU POUR
RESTER LIBRE !

e—

>
.-"'-F-
-

S
PRISON, TENEBRE

RETOURNER EN
PERE...

DESOLE CHER

" NE SOiS PAS

{

.. MAIS TU VA

.-'_-_-- .
-
-




154

... MES FRERES
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BANDE DE
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NOUS ALLONS
T'EPARGNER
BABALU !
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